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Chers frères et sœurs, 

 

 Dans nos crèches, nous avons placé les santons de ceux dont vient de nous parler l’Evangile : les 

mages... 3 mages appelés selon la tradition occidentale Melchior, Balthasar et Gaspar, même si l’évangile 

n’en dit rien directement sur leur nombre et si en Orient on en compte douze... 

 

 Mais au juste qui sont ces Mages ? 

 

Les pères de l’Eglise, qui ont abondamment commenté cet Evangile, nous expliquent qu’ils venaient sans 

doute de Perse et étaient spécialistes d’astrologie et d’astronomie, cette science qui n’a rien à voir avec les 

amuseurs de galerie des horoscopes qui fleurissent dans les journaux de tout genre.  

-> Ce qu’ils étaient surtout, c’étaient des chercheurs de vérité à partir de leur science alimentée par l’étude 

des astres, des textes religieux et des traditions orales. 

-> Païens, ils cherchaient la vérité avec l’aide de leur seule intelligence comme beaucoup de nos 

contemporains qui scrutent l’univers à l’aide de microscope, de navettes spatiales ou que sais-je, pour en 

savoir plus. Et c’est très beau de voir ce que l’homme peut découvrir par la science et le travail de son 

intelligence. 

 

 Bien sûr nous pourrions essayer de rechercher et d’expliquer à l’aide de l’astronomie quel fut le 

phénomène astrologique qui se produisit lors de la naissance de Jésus Christ et qui mit en route les Mages... 

et certains le font rapportant que les ordinateurs ont relevé une triple conjonction des planètes Jupiter et 

Saturne puis un parfait alignement avec la lune à cette époque... 

 

 Mais cependant l’Evangile n’a pas pour unique but d’attester par les astres l’authenticité de la 

naissance de Jésus Christ !   

 

 Ce que nous pouvons par contre apprendre de cet Evangile c’est ce qui a finalement conduit ces 

savants à Jésus, c’est-à-dire avant tout une lumière intérieure, un premier scintillement de foi, qui jusque là 

n’était accordée qu’au peuple élu. Cela s’était d’ailleurs une nouvelle fois vérifié avec le fait que c’est à des 

juifs, les bergers, que la foi en Jésus Sauveur venait d’être accordée... 

 

 Là est la réelle portée de ce que l’Eglise célèbre aujourd’hui : le salut, la lumière apportée aux 

nations... 

 

   Aujourd’hui, nous célébrons la première révélation, Epiphanie en grec, la première manifestation donc du 

mystère de l’Incarnation à des non juifs...  

C’est le début de cette lumière divine apportée dans les cœurs à tout homme de bonne volonté qui lui permet 

de devenir croyant, de s’approcher en vérité de Jésus Christ pour pouvoir à son tour “se prosterner devant 

lui”, l’adorer. 

 

St Jean Chrysostome a expliqué dans une homélie : 

“Qu’est-ce qui les engage à adorer ainsi l’enfant ?  

La Vierge ne porte aucun signe remarquable; nulle magnificence au logis. Rien qui soit susceptible 

d’étonner ou de séduire; Or non seulement ils adorent, mais de leurs trésors ils offrent des présents; des 

présents, dis-je, non comme on en fait à un homme, mais comme on en fait à un Dieu; car l’encens et la 

myrrhe sont par excellence symboles de Dieu.  

Qu’est-ce donc qui les persuade d’agir ainsi ?  



Cela même qui les a jetés sur les routes pour entreprendre un tel voyage; Je veux dire : l’étoile et 

l’illumination intérieure mis en eux par Dieu, et qui, peu à peu les a conduits à une connaissance plus 

parfaite.” 

 

D’où la Joie de l’Eglise en ce Dimanche qui contemple cette diffusion de la lumière de la foi à partir de cette 

venue des mages à Bethléem jusqu’à aujourd’hui : Ainsi des milliers d’âmes de toutes les nations ont pu faire 

connaissance avec Notre Seigneur Jésus Christ ! 

 

D’où la joie de l’Eglise qui sait qu’aujourd’hui encore, grâce à la célébration de Noël, des milliers de 

personnes ont pu découvrir le Christ ou approfondir leur amour pour lui. 

 

D’où la joie de l’Eglise, jubilé !, qui sait qu’aujourd’hui encore des conversions ont lieu, et que de l’Orient à 

l’Occident des milliers d’hommes et de femmes vont pouvoir faire l’expérience de la Miséricorde de Dieu 

que le Christ est venu nous donner. 

 

D’où la joie de l’Eglise qui sait que la foi va continuer de grandir dans les cœurs des hommes de bonne 

volonté qui auront pris le soin de se mettre en route en quête de vérité et d’adoration... 

 

    Frères et sœurs,  

réjouissons-nous car nous faisons nous aussi partie de cette foule immense qui, de l’Orient à l’Occident, 

s’approche une nouvelle fois de Jésus Christ en venant ici célébrer l’Eucharistie... 

 

 

 Seule la foi permit à ces Mages de découvrir en vérité que cet enfant près de sa mère, semblable à des 

centaines d’autres enfants près de leur maman était Vrai Dieu et Vrai homme et Sauveur du monde... 

 Et seule la foi nous permet de découvrir en vérité que Celui que je vous montrerai tout à l’heure en 

vous disant “le Corps de Christ” est ce même et unique Jésus Christ, Vrai Dieu et Vrai homme, Sauveur de 

nos âmes et du monde... 

 Supplions Dieu de faire d’aujourd’hui encore un jour d’Epiphanie, un jour de révélation du mystère 

du Christ qui continue d’être présent avec toute son humanité, sa divinité et sa royauté dans l’Hostie et le Vin 

consacrés ! 

Que brille en nos cœurs l’étoile de la Foi ! 

 

Nous avons vu, en effet, son astre à son lever et nous sommes venus nous prosterner devant lui”... en latin 

“venimus adorare eum”. Nous aussi sachons aller à Jésus pour nous prosterner devant Lui, l’Adorer en Son 

Saint Sacrement ! Venite adoremus Dominum, comme nous le chanterons lors de la communion ! 

 

 

 St Grégoire de Naziance que nous fêtions hier samedi avec saint Basile écrivait au 4° siècle au sujet de 

la Messe: “Adorons-le. A lui qui, pour nous sauver, s’est abaissé jusqu’à prendre un corps d’homme, offrons 

non seulement l’encens, l’or et la myrrhe - l’encens à celui qui est Dieu, l’or à celui qui est Roi et la myrrhe 

à celui qui va mourir pour notre salut - mais aussi des présents spirituels, plus précieux encore que les dons 

matériels” (Oratio, 19) 

 

 En offrant de l’encens à Jésus, les Mages nous montrent que le don de la foi qu’ils ont reçu leur 

permit de croire en la divinité de l’enfant Jésus. 

   

 Que le Seigneur fasse grandir en nous la foi en sa divine présence dans l’Eucharistie afin que notre 

Amen lorsque nous communierons soit bien acte de foi en la divinité du Christ! 

 Prions et adorons Jésus Christ dans le saint Sacrement ! Reconnaissons en l’Hostie Dieu lui-même !  

 --> Cf. cet enfant qui me répondit un jour au catéchisme lorsque je lui demandait “qu’est-ce que l’on 

fait quand on arrive ou quitte une église?” - “une jolie flexion”! 

 

 

 En offrant de l’or à Jésus, les Mages nous montrent que le don de la foi qu’ils ont reçu leur permit de 

croire en la royauté de l’enfant Jésus. 



 Offrons ce que l’or du calice et de la patène où je déposerai le pain et le vin qui deviendront Corps et 

Sang du Christ représente : nos vertus... vous connaissez cette expression : elle a des doigts en or! c’est à dire 

elle fait des merveilles avec ses doigts... toutes les merveilles que nous faisons, ce sont nos actes vertueux de 

patience, de tempérance, de prudence, de justice, de charité, d’espérance...  

 Que le Seigneur fasse grandir en nous la foi en sa royale présence dans l’Eucharistie ! afin que nous 

sachions lui offrir – en particulier lors de l’offertoire – la valeur de nos bonnes actions accomplies pour 

étendre le règne du Christ dans nos vies et dans notre monde! 

 

 

 En offrant de la myrrhe à Jésus, parfum utilisé pour la sépulture et le soulagement des douleurs, les 

Mages nous montrent que le don de la foi qu’ils ont reçu leur permit de croire que cet enfant Jésus sauverait 

le monde par le sacrifice de sa vie sur la croix. 

 Offrons nous aussi les souffrances, sacrifices et pénitence de notre vie chrétienne en union avec 

l’offrande du sacrifice du Christ.  

 Offrons les efforts de conversion que nous faisons pour œuvrer à notre salut et au salut du monde. 

 Que le Seigneur fasse grandir en nous la foi en la valeur de son sacrifice dans l’Eucharistie  afin que 

nous sachions unir nos vies à la sienne, en particulier à chaque messe, sacrifice célébré pour la Gloire de 

Dieu et le salut du monde. 

 

 

 Au terme de cette rencontre des mages ave Jésus, l’Evangile nous dit qu’ils regagnèrent leur pays par 

un autre chemin... 

Ce n’est évidemment pas qu’une indication de carte IGN ou Michelin ou de programmation de GPS!  

C’est une indication qui nous montre que leur vie a changé à la suite de cet évènement. 

Cela nous indique donc aussi par conséquent que toute messe, et plus spécialement celle d’aujourd’hui, doit 

changer quelque chose dans notre vie afin de toujours mieux orienter notre vie vers le Royaume des Cieux. 

 

D’où l’oraison du début de cette messe :  

Aujourd’hui, Seigneur, tu as révélé ton Fils unique aux nations, grâce à l’étoile qui les guidait ; daigne nous 

accorder, à nous qui te connaissons déjà par la foi, d’être conduits jusqu’à la claire vision de ta splendeur.  

 

Oui, comme les Mages, renforcés dans notre foi en Jésus Christ et dans sa venue dans l’Eucharistie, que nous 

repartions de cette église par un autre chemin... enfin vous comprenez...  

Que quelque chose change dans notre vie ! nouvelle année, nouveauté de grâce en nous ! 

 

 

 Notre Dame a vécu tous ces instants...  

Avec quelle joie a-t-elle du voir ces mages venir se prosterner devant son fils pour l’adorer et lui offrir l’or, 

l’encens et la myrrhe. 

Mais en ces mages, c’est chacun de nous qui était déjà annoncé ! 

Puissions-nous faire aussi la joie de Marie en ce dimanche et à chaque messe en offrant ce que représentent 

l’or, l’encens et la myrrhe... 

 

Oui Vierge Marie, lève les yeux, regarde autour de toi, voit ses fils et filles revenir... 

Que ton cœur frémisse et se dilate, car l’Epiphanie d’hier est aussi Epiphanie aujourd’hui  et à chaque messe 

si nous la vivons pour ce qu’elle est ! 

 

Que notre rencontre de ce jour avec ton Fils nous fasse prendre le bon chemin, celui d’une sainte et 

sanctifiante nouvelle année, pleine de grâce de joie, de miséricorde et de paix !  

 

 

Amen. 



PRIERE UNIVERSELLE 

Epiphanie 03/01/2016 - année C 
 

 

 

Le célébrant : En ce jour, frères et sœurs bien aimés où s’est manifestée la divinité et royauté 

du Sauveur venu habiter parmi nous, présentons lui humblement notre prière. 

 

*** 

 

Prions pour l’Eglise du Christ, afin que par sa louange offerte en ce jour aux quatre 

coins du monde, elle glorifie le Sauveur des nations et soit témoin de la foi qui l’habite. 

 

 

Prions pour les gouvernants des nations en afin qu’ils comprennent davantage qu’avec 

l’aide de Jésus Christ leur œuvre pour la Paix peut trouver une fécondité plus grande 

encore. 

 

 

Prions pour tous ceux que nous connaissons qui -en ce début du troisième millénaire - 

ignorent toujours le Salut apporté par le Christ. Implorons du Seigneur qu’Il se révèle 

aujourd’hui dans leur cœur par le don de la foi. 

 

 

Prions les uns pour les autres. 

Demandons au Seigneur de fortifier en nous l’esprit d’adoration et de foi en 

l’Eucharistie, afin que nous sachions reconnaître toujours plus en ce sacrement la 

présence de Notre Seigneur Jésus Christ, Vrai Dieu et Vrai homme, Roi de l’univers et 

Sauveur du monde. 

 

 

*** 

 

Le célébrant : Nous t’en prions, Seigneur notre Dieu, que les supplications de tes fidèles te 

soient recommandées par celle que tu as choisie pour te présenter aux mages comme 

l’unique Sauveur du monde.  

Daigne ainsi voir en ces prières unies à celle de Notre Dame l’expression de notre confiance 

en toi qui vis et règne pour les siècles des siècles. 
 


